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Association de soutien à l’action du Père Pedro OPEKA

BP 640 77103 MEAUX CEDEX

E-mail :  assoc.ppedro.opeka@orange.fr
Site :     www.perepedro.com

Dans ce moment de crise mondiale, où
même les pays riches et développés ressentent 
des diffi cultés économiques, qu’adviendra t’il 
des 25 pays les plus pauvres du monde qui 
se trouvent surtout dans l’Hémisphère sud de 
notre Terre, et de Madagascar ? 

Les pays du monde sont interdépendants, 
et nous souhaitons que la solidarité et le 
partage ne disparaissent pas sous la peur et 
l’inquiétude.

Pour Madagascar en particulier, nous 
traversons une crise supplémentaire, avec le 
changement de Gouvernement voulu par le 
Peuple Malagasy !

Cependant, la Communauté Internatio-
nale hésite toujours à reconnaître la nou-
velle Haute Autorité de Transition souhaitée 
et acceptée de facto par le plus grand 
nombre de citoyens de Madagascar ! Depuis 
quelques mois, la situation est pourtant calme 
sur toute l’étendue du pays. 

Cette non reconnaissance des Nouvelles 
Autorités encourage les partisans du 
président déchu à continuer à faire de la 
déstabilisation, mais surtout elle fait courir 
le risque à ce pays de se voir privé de l’aide 
internationale dont il a grandement besoin! 

L’ancien président démissionnaire était tout 
sauf un démocrate et il a, à plusieurs reprises, 
transgressé la constitution. Il a dirigé le pays, 

L a  s i t u a t i o n  d e  M a d a g a s c a r 

…et les 20 ans d’Akamasoa ! C’est toujours un grand encouragement, pour 
nous qui menons ce combat en première ligne pour le développement des 
plus pauvres, de savoir que nous sommes appuyés par tant de personnes de 
bonne volonté qui nous suivent et nous appuient fi dèlement dans cet effort !

ses entreprises et ses affaires personnelles 
sans savoir où commençait l’une et fi nissait 
l’autre ! C’est un homme qui s’est moqué 
des Bailleurs de Fonds et de ses concitoyens, 
il pensait pouvoir exploiter tout le monde 
et extorquer de l’argent sans que personne 
ne lui dise rien ! Il a tué toute concurrence 
et s’est approprié tout ce qui l’intéressait : 
terrains, hôtels et bien d’autres choses 
encore, par ailleurs, il n’a tenu aucune de ses 
promesses !

Comment expliquer aussi que cet homme ait 
pu s’acheter un avion personnel luxueux pour 
le prix de 60 millions de dollars et ignorer 
totalement les plus démunis qui représentent 
pourtant plus de 70% de la population ! Moi-
même, comme tant d’autres, j’ai appuyé 
fortement ce Président en 2002, pensant qu’il 
ferait vraiment quelque chose pour lutter 
contre la pauvreté et élever le pouvoir d’achat 
de ses compatriotes…, mais il nous a tous 
profondément déçus !

Madagascar doit tourner, une nouvelle fois, 
une page de son histoire et commencer à 
vivre une nouvelle démocratie ! La démocratie 
en Afrique et à Madagascar s’apprend peu à 
peu et pas à pas ! Les vieilles démocraties 
d’Europe doivent comprendre que chaque 
fois que le peuple destitue un despote ou un 
dictateur, c’est toujours un pas en avant vers 
la vraie démocratie ! Que les démocraties en 
Europe, comme ailleurs, n’oublient pas leur 
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propre parcours qui leur a permis d’arriver 
au respect de la démocratie dans laquelle 
ils vivent aujourd’hui ! A chaque pays son 
histoire et son chemin pour y arriver !

Il est temps de dire aujourd’hui qu’une 
grande responsabilité de la pauvreté qui 
frappe l’Afrique et Madagascar retombe 
sur ses propres dirigeants ! Le discours du 
Président OBAMA à Accra au Ghana le 11 
juillet est très clair et explicite à ce sujet !

Combien de présidents se sont emparés 
du pouvoir dans le but de s’enrichir 
personnellement au dépend de leur propre 
peuple ?
Des exemples concrets, nous en 
connaissons tous ! C’est pour cela qu’il 
faudrait encourager tout effort pour rétablir 
la démocratie, la liberté et la justice sociale 
pour tous en Afrique et à Madagascar. Chaque 
pays est un cas particulier et doit être analysé 
comme tel ! Madagascar est atypique et il 
faut l’accepter ainsi. 

Il s’agit d’un combat à long terme pour assainir 
la politique politicienne et mettre en valeur 
les vraies vertus que sont l’honnêteté, la 
solidarité, le partage, la justice et le sacrifice 
pour le bien commun !

Il ne s’agit pas de sauver une façade 
de démocratie, mais de reconstruire les 
fondations et les structures d’une vraie 
démocratie ! Quand la structure démocratique 
et politique d’un pays est solide, on peut à ce 
moment construire sur des piliers que sont la 
justice, le travail et la paix !

Si l’Afrique et Madagascar depuis 
l’indépendance restent si pauvres, il y a des 
raisons. Les colonisateurs, néo-colonisateurs 
et les pays riches ont leur part de 
responsabilité, mais les dirigeants de chaque 
pays d’Afrique et de Madagascar, en sont tout 
autant responsables.

Ce combat pour le développement et pour  
la justice sociale que nous menons à 
AKAMASOA n’est qu’une goutte d’eau dans 
la mer, mais nous prouvons que cela peut se 
réaliser, que la justice peut être une réalité, 

que la pauvreté peut être éradiquée et que 
les pauvres peuvent retrouver leur dignité et 
vivre debout ! 
C’est ce que nous constatons auprès des 
milliers de pauvres qui se sont mis en chemin 
pour sortir de leur condition et commencer 
une nouvelle vie ! 

Cela a été possible grâce à l’aide financière 
fidèle des membres de l’Association « Les Amis 
du Père Pedro » qui nous ont fait confiance 
depuis 15 ans.

Nous sommes plus que jamais décidés à 
continuer ce compromis et engagement 
auprès des plus pauvres, des exclus et 
marginaux de Madagascar. Rien n’est terminé, 
il y a toujours de plus en plus de démunis qui 
frappent à notre porte cherchant du secours, 
c’est pourquoi nous comptons toujours sur 
votre compréhension et votre soutien.

J’ai eu la chance de trouver des centaines 
de jeunes malgaches qui aiment leurs 
compatriotes et veulent se battre contre la 
pauvreté qui meurtrit leur peuple. Ce combat 
sur place est de leur responsabilité puisque 
c’est leur pays, leur peuple qu’ils défendent 
et aident à retrouver sa dignité.

Dans ce sens, nous serons toujours une 
épine pour les politiciens sans scrupules et 
indifférents à la pauvreté du peuple, parce que 
nous démontrons par notre action concrète 
et notre engagement que la pauvreté n’est 
pas une fatalité, que la pauvreté peut être 
vaincue et surtout fortement diminuée.

Je remercie de tout cœur La Providence qui 
nous a assistés avec son amour, sa force 
pendant des moments très difficiles que nous 
avons vécus pendant ces 20 ans !

Nous avons fait des efforts inhumains pour 
rester sur le chemin que nous avons tracé au 
début de notre aventure humanitaire !  

C’est à dire : recevoir, écouter, aimer et 
aider les plus pauvres de notre société ! 
Des centaines de milliers de personnes 
sont passées dans notre centre d’accueil 
d’Akamasoa. Grâce à votre aide, aucune 
personne n’est partie les mains vides ! Tous 
ont reçu une aide humaine, spirituelle et 
matérielle !

Vous imaginez combien il est difficile de créer 
2 500 emplois et payer ces salaires toutes 
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les semaines, ensuite de trouver l’argent 
pour acheter 400 tonnes de riz tous les ans, 
construire 80 logements sociaux par an, de 
faire en sorte que les 10 000 enfants puissent 
aller à l’école et que nos centaines de vieillards 
puissent avoir un minimum nécessaire pour 
vivre jusqu’à la fin de leur vie ! Les moyens 
qu’il nous faut tous les ans pour accomplir ce 
programme, ne sont pas une mince affaire !

Grâce à Dieu et à vous chers amis, membres 
de notre Association, nous avons reçu ces 
moyens pour porter secours aux plus pauvres 
et aux exclus de notre Terre ! 

A vous chers bienfaiteurs, merci pour chaque 
euro que vous nous avez donné et qui a permis 
ce miracle ! Continuons ensemble à créer ce 
monde dont nous tous rêvons, un monde de 
justice et de paix où chaque enfant puisse 
manger à sa faim, se soigner, boire de l’eau 
potable, aller à l’école, avoir un logement 
digne et pouvoir préparer son avenir!

Merci aussi au Bureau, surtout à sa 
Présidente, Marie Monfort et à tous ceux qui 
travaillent autour d’elle bénévolement, qui 
avec tant de passion et de persévérance 
animent l’Association !

Fort de cette expérience de 20 ans de combat 
contre la pauvreté et sans intermédiaire, 
nous voulons continuer cette aventure qui est 
devenue une référence à Madagascar et hors 
de ses frontières !
Nous avons toujours du pain sur la planche ! 

Et avec vous chers amis, nous continuerons 
avec l’Amour et la force de Dieu notre combat 
humanitaire et spirituel pour les enfants 
d’Afrique et de Madagascar !

Au nom de tout le Peuple d’Akamasoa, je 
vous embrasse fraternellement !

Père Pedro OPEKA 

Chers amis fidèles !

Nous nous sommes retrouvés le 6 Juin 
2009, chez les Lazaristes, rue de Sèvres 
à PARIS pour notre Assemblée Générale 
afin de faire le point sur l’évolution de 
notre association « Les Amis du Père 
Pedro ».
Nous avons reçu pour 254 000 Euros 

de dons et nous vous en remercions. Nos 
dépenses de 7237 Euros, soit 2,8 % de 
cette somme, représentent essentiellement 
les frais de communication (poste, 
imprimerie,etc..). Grâce à notre équipe 
de bénévoles, nous avons encore réussi 
à réduire nos frais au maximum. Venez 
rejoindre notre petite équipe de bénévoles 
franciliens !
Nous recevons principalement des dons 

individuels mais également des dons 
de paroisses, d’amis organisant des 
kermesses, d’associations organisant 
des évènements en faveur d’Akamasoa, 
de vente de tableaux en notre faveur, de 
collectifs d’étudiants, de chorales,etc..
Akamasoa fête cette année ses 20 ans 

d’existence ! La situation économique 
et politique est toujours difficile à 
Madagascar ( voir page 4 ). Nous 
souhaitons que les élections annoncées 
apportent plus de démocratie et 
améliorent le sort des plus démunis 
qui représentent 70% de la population 
malgache.
Nous apportons notre totale confiance 

au Père Pedro, à son action pour venir 
en aide à des dizaines de milliers de 
personnes et restons, plus que jamais, 
aux côtés de nos amis d’Akamasoa !

Marie Monfort, 
Présidente
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BULLETIN DE SOLIDARITE POUR L’ANNEE 2009

 

Pour contribuer aux actions du Père pedro, j’adhère à l’Association de soutien (10 euros) 
      et verse la somme de :

   15  € 20  € 30  €
   50  € 80 €  150 €  €

(chèques à l’ordre de l’Association Soutien Action Père Pedro OPEKA)

Souhaite faire un virement automatique sur le compte bancaire de l’Association : Banque Société  
    Générale de Meaux N° de compte 000 50 37360 0 05 (un RIB peut vous être envoyé)

Peut donner quelques  heures de son temps pour venir à Meaux faire du secrétariat  
   

Votre cotisation couvre l’année civile. dons et cotisationspeuvent bénéficier de la  réductio fiscale.
Je note que je recevrai mon reçu fiscal au plus tard en mars de l’année suivant mon don.

Bulletin à retourner au siège de l’Association : 
Association de soutien à l’ Action du Père Pedro Opeka. 

BP 640 - 77103 MEAUX CEDEX 
E-mail : assoc.ppedro.opeka@orange.fr 

« Les deux principaux protagonistes, l’ex-président Marc Ravalomanana, exilé en Afrique du Sud, et celui 
qui l’a évincé avec l’appui de caciques politiques et d’une partie de l’armée, Andry Rajoelina, se sont 
engagés aux côtés de deux ex-présidents, à s’associer à un gouvernement d’union nationale pour organiser 
des élections « dans un délai n’excédant pas quinze mois ». Le futur gouvernement devrait être pléthorique, 
et devrait absorber les représentants des quatre « mouvances »  malgaches.

Alors que les Eglises, dont le rôle est crucial à Madagascar, n’ont pas été associées aux négociations, les 
protagonistes politiques étaient pratiquement acculés à mettre fin à leur intransigeance des mois passés. En 
effet, des bailleurs de fond ont gelé l’aide humanitaire et le pays a été suspendu des instances de l’Union 
africaine et de la Sadec, l’organisation régionale des pays de l’Afrique Australe…

L’une des avancées des négociations a été l’annulation des poursuites à l’égard des chefs de « mouvances ». 
L’ex-président Didier Ratsiraka, exilé en France depuis 2002, pourra rentrer à Madagascar. Son successeur, 
qui avait été condamné à quatre ans de prison dans le cadre du financement contreversé de l’avion présidentiel, 
verra lui aussi les poursuites à son encontre annulées.

Mais M. Ravalomanana demeurera en exil « jusqu’à l’instauration d’un environnement politique et sécuritaire 
favorable », et ne participera pas au gouvernement d’union nationale auquel sa « mouvance » sera associée. 
Il pourra se porter candidat à l’élection présidentielle, ce qui est interdit aux membres du gouvernement de 
transition, exception faite de son principal responsable, M. Rajoelina. »

L a  s i t u a t i o n  p o l i t i q u e  d e 
l a  g ra n d e  I l e

A l’heure ou j’écris ce courrier, l’équipe de médiation dirigée par l’ex-président mozambicain  a 
amené les protagonistes malgaches à signer le 8 Août un accord destiné à trouver une issue à 
l’impasse dans laquelle se trouve l’Ile de Madagascar, isolée  et menacée d’une escalade de la 
violence.(d’après l’article de Jean-Philippe Remy, le Monde du 11 Août 2009)… :

#


